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INTRODUCTION - CONTEXTE ET ENJEUX 

Les forêts de Chênes lièges (Quercus suber L.) possèdent une forte valeur patrimoniale qui leur a valu 

d’être inscrites en tant qu’habitat d’intérêt communautaire au titre de la directive Habitats1, sous 

l’unité UE 9330 : « Forêts ouest-méditerranéennes silicicoles dominées par Quercus suber ». 

Le Manuel d’interprétation des habitats de l’Union européenne (ROMAO, 1997) inclut expressément 

dans cette unité les « Subéraies aquitaniennes », ainsi désignées : « Formations isolées à Quercus 

suber dominant, apparaissant soit comme faciès des pinèdes dunaires (42.812) ou dans une aire très 

limitée de l'est des Landes ». 

Les formations en faciès des pinèdes dunaires sont également concernées par l’habitat d’intérêt 

communautaire UE 2180 « Dunes boisées des régions atlantique, boréale et continentale ». Afin 

d’éviter tout problème de redondance, une note du MNHN (GAUDILLAT V., 2012), faisant suite à deux 

études du CBN Sud-Atlantique (CAZE G. et al., 2008 ; CAZE G., 2009) conclut au sujet du 9330 : 

« Habitat à considérer comme absent au niveau des dunes littorales du domaine atlantique [UE 2180 

à privilégier en situation dunaire]. Situation dans le domaine atlantique non littoral à préciser ». 

En conséquence directe de cette décision, il s’ensuit aujourd’hui qu’aucun site Natura 2000 n’intègre 

à l’échelle du domaine atlantique français l’habitat UE 9330. 

Pourtant, bien que le Chêne liège soit extrêmement disséminé en dehors du littoral aquitain, il existe 

un foyer historique de concentration dans l’est du triangle landais, et plus particulièrement le 

Néracais, où il fut jadis favorisé et exploité. 

 

Le CBNSA a donc été missionné par la DREAL Aquitaine pour clarifier le rattachement de ces 

subéraies à l’habitat UE 9330 en Aquitaine, ce qui en ferait l’unique localité dans le domaine 

biogéographique atlantique français. 

Notre étude présente ainsi pour objectifs de : 

- Synthétiser les connaissances sur les peuplements non littoraux de Chênes-lièges en 

Aquitaine, 

- Dresser un état des lieux sur la répartition de ces peuplements sur la base de prospections de 

terrain, et en mobilisant les éléments de connaissance issus de la bibliographie (cartes de 

végétation, etc.) ou des partenaires (IGN, ONF, etc.),  

- Préciser leur caractérisation phytosociologique, leur valeur biologique et patrimoniale, ainsi 

que leur état de conservation, sur la base de prospections de terrain, 

- Préciser leur éligibilité à la directive Habitats, 

- Identifier le cas échéant de grands secteurs pouvant justifier la création de sites Natura 2000. 

  

                                                           
1
 Directive 92/43/CEE, plus communément appelée Directive Habitats, concernant la conservation au sein de 

l’Union Européenne des habitats naturels ainsi que de la faune et de la flore sauvages, datant du 21 mai 1992 
et publiée au Journal Officiel n° L206 du 22 juillet 1992. 
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I. LE CHENE LIEGE DANS L’EST LANDAIS 

1. Précisions taxonomiques 

Le Chêne liège du sud-ouest de la France a été, suivant les auteurs, longtemps individualisé 

taxonomiquement du Chêne liège strictement méditerranéen. Ainsi, il s’est successivement nommé 

Suber Aquitanicum (DE L’ECLUSE 1576) ou Quercus occidentalis (GAY, 1857, DE CANDOLLE, 1864) en 

opposition aux Suber latifolium et Quercus suber méditerranéen. 

Les différences rapportées pour argumenter ce choix étaient : 

- la durée de maturation des fruits : « quatre ou cinq mois pour l’une [Q. suber], quatorze ou quinze 

pour l’autre [Q. occidentalis] », 

- l’aspect des écailles de la cupule : « toutes appliquées dans le Q. suber, les supérieures dressées et 

appliquées, les inférieures coniques et réfléchies dans le Q. occidentalis », 

- la durée des feuilles : « bi- et triennale dans le Q. suber, annuelle seulement ou même à peine 

annuelle dans le Q. occidentalis » (GAY, 1857), 

- la présence d’un faisceau libéro-ligneux interne dans les pétioles du Q. occidentalis, faisceau 

toujours absent chez Q. suber (DE CANDOLLE, 1864) 

Figure 1 : Extrait du Rariorum aliquot stirpium per Hispanias obseruatarium historia (DE L’ECLUSE, 1576) 

 

L’apparente disjonction d’aire (façade atlantique pour Q. occidentalis, bassin méditerranéen pour Q. 

suber) plaidait également en faveur de cette distinction. Cependant, on pouvait déjà s’étonner que 

dans le Néracais J.-O. DEBEAUX (1898) mentionne à la fois la présence de Q. occidentalis et Q. suber. 

J. VASSAL a finalement démontré que la séparation occidentalis/suber n’était pas justifiée. Les 

arguments phénologiques (maturation des fruits, durée de vie des feuilles) sont intimement liés au 

climat ; des Quercus « occidentalis » se rencontrent ainsi dans les stations les plus élevées du 

Roussillon. La faiblesse de l’argument morphologique (aspect des écailles des cupules) en découle 

puisque celui-ci est lié à la durée de maturation des fruits. Les faisceaux libéro-ligneux dans les 
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pétioles existent dans les deux types de Chênes-lièges ; cet argument anatomique est donc injustifié. 

Enfin, il n’existe pas réellement de hiatus entre les populations aquitaines et méditerranéennes 

puisque des stations-relais existent dans l’Aude, le Tarn, la Haute-Garonne, le Gers, le Tarn-et-

Garonne … (VASSAL, 1959). 

Le Quercus occidentalis est aujourd’hui inclus dans l’espèce Quercus suber par le Référentiel 

taxonomique national en vigueur. 

2. Eléments chorologiques 

Répartition méditerranéenne 

Le Chêne liège est une espèce dont l’aire naturelle de répartition est centrée sur la moitié ouest des 

côtes méditerranéennes et qui se prolonge localement vers le nord et l’ouest (espèce 

euryméditerranéenne occidentale). 

On le trouve à l’état spontané dans le nord de l’Afrique (Maroc, Tunisie, Algérie) et l’ouest de 

l’Europe (Espagne, France, Italie, Portugal…). 

Figure 2 : Répartition du Chêne liège en Europe de l’ouest (http://www.euforgen.org) 
N.B. : il convient d’être prudent sur l’interprétation de cette carte qui dans le détail apparaît partielle ; ainsi la répartition dans le sud-ouest 

ne reflète pas parfaitement la réalité, de même que les populations relais du centre du bassin aquitain n’apparaissent pas. 

 

Répartition dans le sud-ouest de la France 

La présence du chêne liège dans le sud–ouest de la France est connue de longue date (SAINT-AMANS, 

1821, LLOYD & FOUCAUD, 1886, DEBEAUX, 1898, TONNADRE 1973…), principalement sur les dunes 

littorales du Marensin et sur dans l’est des Landes de Gascogne ; il existe également de nombreux 

foyers de présence qui prolongent les populations du Marensin dans les forêts dunaires au nord 

jusqu’à Arcachon semblant ainsi marquer une série zonale du Chêne liège (voir Caze G. et al., 2008), 

ainsi dans le long de la diagonale sud du plateau landais, voire en son centre. En dehors de ces 

http://www.euforgen.org/
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populations, toutes situées sur les sables landais (dunes littorales ou plateau landais), il existe 

quelques rares foyers situés en dehors (exemple de la forêt de Fourgues-sur-Garonne sur les 

terrasses anciennes de la Garonne, non échantillonné dans le cadre de cette étude).  

Le noyau du Marensin se situe dans la continuité des populations catalanes où un continuum de 

stations plus ou moins importantes fait transition avec celles d’Aquitaine.  

Ainsi, les populations d’Aquitaine seraient les plus septentrionales de l’aire de répartition de cette 

espèce et en feraient des isolats tout à fait remarquables pour cette espèce. 

 
Figure 3 : Répartition du Chêne liège, des Landes au Roussillon (VASSAL, 1959) 

Alors que les subéraies du littoral sont plutôt bien connues sur le plan typologique et fonctionnel 

grâce à plusieurs études (VAN DEN BERGHEN, 1970, GEHU et GEHU-FRANCK, 1984, CAZE et al., 2008), il en 

est tout autre pour celles du Néracais. Pour ces dernières, seules quelques études sur l’espèce ont 

été menées (VASSAL, 1959). Toutefois, il ne figure pas ou que très partiellement des informations sur 

la répartition précise et surtout sur la fréquence et la phytocoenose de l’espèce. 

D’après Vassal (1959) et Rey (1960), les conditions écologiques notamment au niveau des 

températures et de la sécheresse estivale des stations des chênaies lièges du Roussillanais et de l’est 

des Landes seraient très proches et expliqueraient l’isolat de ce dernier. Ces informations iraient 

dans le sens d’un indigénat de ces populations, lequel apparaît admis par les auteurs.  

 

Répartition et fréquence actuelle dans l’est du triangle landais 

En juin 2013, le Chêne liège a fait l’objet de prospections systématiques dans l’est du triangle landais. 

Le territoire d’étude a été circonscrit à partir de la synthèse des données existantes (carte de la 

végétation de la France présentée en annexe (Lascombes & Leredde, 1953), bibliographie diverse, 

données d’experts locaux…) et sur les secteurs à fort potentiel qui en découlent. Il correspond 
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sensiblement à un triangle Casteljaloux-Nérac-Gabarret auquel ont été ajoutés les environs de 

Roquefort et de Grignols. 

Ces prospections ont été menées sur la base d’un maillage de 2 km x 2 km. 

L’abondance de l’arbre dans chaque maille a été évaluée par grandes classes d’abondances :  

- Quercus suber non contacté sur la maille 

- Quercus suber très rare sur la maille (1 à 10 arbres contactés) 

- Quercus suber rare à assez commun sur la maille (11 à 1000 arbres) 

- Quercus suber fréquent sur la maille (plus de 1000 arbres) 

Les données nécessaires à la réalisation de la carte sur la répartition du Chêne liège en Aquitaine non 

littorale ont été puisées dans la bibliographie, auprès de partenaires extérieurs ainsi que lors des 

prospections ciblées en 2013. Une faible partie a également été extrapolée. 

Les résultats sont représentés sur la carte ci-dessous. Notons que la répartition du Chêne liège devra 

d’une part être complétée dans les secteurs non échantillonnés en 2013 sur la base de nouvelles 

prospections, d’autre part être précisée dans les secteurs de présence effective, de façon à délimiter 

plus précisément les foyers de présence à une échelle plus fine que la maille de 2km.  

Figure 4 : Carte de répartition et de fréquence du Chêne liège par maille de 2x2 km dans l’est landais  
d’après les prospections terrain du CBN Sud-Atlantique en 2013 
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La cartographie des peuplements de Chênes-lièges (fig. 4) fait ressortir une relative abondance de 

l’arbre sur la marge orientale du triangle landais. Au sein de cette zone, la répartition est assez 

homogène, avec cependant des lacunes correspondant généralement à des grandes zones mises en 

culture. Le chêne est particulièrement abondant dans un noyau Réaup-Durance-Barbaste. 

L’espèce disparaît par contre très rapidement dès lors que l’on passe à l’ouest d’une ligne 

Casteljaloux-Gabarret. 

La carte de végétation faisait également apparaître deux noyaux isolés à l’ouest de cette zone, aux 

environs de Brocas et de Grignols. Au sud de Brocas, le Chêne liège est encore bien présent et dans 

des conditions similaires à celles du Néracais. En revanche, aux environs de Grignols, la situation est 

bien différente. Là où la carte de végétation semblait indiquer un arbre assez présent, seuls quelques 

rares individus ont pu être retrouvés.  

 

3. Spontanéité et indigénat 

Des individus d’âges très différents ont été contactés durant ces prospections avec, dans tous les 

secteurs encore riches en Quercus suber, de nombreuses plantules. Ces secteurs sont apparus très 

riches en jeunes individus longtemps après l’abandon des pratiques d’exploitation du liège qui 

auraient pu le favoriser. 

En accord avec les phytogéographes précités, il nous apparait donc évident que le Chêne liège est 

spontané dans l’est du triangle landais. 

En revanche, sa  spontanéité dans le reste de l’est des landes de Gascogne et notamment aux 

environs de Grignols et de Brocas est plus douteuse. En effet, ces deux petit secteurs étaient 

autrefois riches en Chênes lièges ; or il est apparu absent ou à l’état d’individus épars. Il n’est pas 

impossible que la subériculture l’ait favorisé dans ces secteurs et qu’il en disparaisse naturellement ; 

à l’inverse, il est possible qu’il ait été plus naturellement plus répandu dans ce secteur et que des 

pratiques locales l’en ait fait régresser (sylviculture du pin, grandes cultures de céréales…). Leur 

statut de ces populations restera ainsi à préciser.  

Pour Rey (1960), les forêts de Chênes lièges du Néracais seraient des reliques d’une aire de 

répartition beaucoup plus étendue. En effet, il y aurait eu une continuité plus dense lors de périodes 

climatiques plus favorables partant des populations du Roussillon pour rejoindre le Marensin en 

passant par le Néracais. L’évolution climatique aurait poussé le Chêne liège  à se réfugier dans les 

conditions écologiques favorables c'est-à-dire au niveau de pentes en exposition sud-est, sous 

influence des courants méditerranéens dans le Néracais, et aurait régressé ailleurs. 

Les informations historiques et écologiques données par Rey ainsi que celles données par Vassal 

(1959) sur la similarité des conditions écologiques avec les populations du Roussillon laisseraient 

penser que le Chêne liège est indigène dans le Néracais. 
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II. CARACTERISATION PHYTOSOCIOLOGIQUE DES PEUPLEMENTS NON LITTORAUX DE CHENE LIEGE 

D’AQUITAINE 

Afin de répondre à la question du rattachement à l’habitat « subéraies sous Pin maritime de l’est 

landais », des relevés phytosociologiques ont été réalisés dans les peuplements de Quercus suber de 

l’est landais ainsi que dans certaines végétations en contact ou rentrant dans la dynamique des 

subéraies. 

1. Méthodologie  et échantillonnage des relevés phytosociologiques 

104 relevés ont été effectués sur la période du 5 juin au 3 juillet 2013, principalement vers la pointe 

est du triangle landais entre les communes de Casteljaloux, Gabarret et Barbaste ce qui correspond à 

l’aire de répartition principale du Chêne liège (annexes 3, 4 et 5). 

Cinq autres relevés ont été réalisés le 9 décembre 2014 dans différents milieux pour aider à la 

compréhension de ces systèmes forestiers (annexe 7). 

La majorité de ces relevés a été réalisée au niveau de stations de Quercus suber afin de pouvoir 

cerner le mieux possible sa position phytosociologique. 

Figure 5 : carte de localisation des relevés phytosociologiques de la campagne de terrain 2013 
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Ces relevés ont ensuite été mis sous forme d’un tableau phytosociologique qui a été diagonalisé. 

Pour nous aider dans cette démarche, nous avons utilisé le logiciel JUICE et son module d’analyse 

statistique TWINSPAN. 

2. Difficultés concernant les communautés à Chênes lièges 

Le Chêne liège est fréquemment présent à l’état de rares individus isolés au sein de milieux plus ou 

moins homogènes et ce notament dans des pinèdes clairsemées. Certains relevés ont été réalisés 

sous ces individus. Il en résulte des relevés sur des communautés parfois hétérogènes 

dynamiquement et difficile à interpréter phytosociologiquement. 

D’autres relevés forestiers à strate arborée très clairsemée possèdent une strate herbacée de lande 

ou d’ourlet bien typée. Cela est dû à une strate arborée de pinède très ouverte avec des 

recouvrements arborescents régulièrement inférieurs à 30%. La végétation herbacée de ces 

communautés est alors composée de taxons héliophiles (Cistus lasianthus subsp. alyssoides, Cistus 

umbellatus, Ulex europaeus…). Nous avons alors intégré ces relevés dans les végétations herbacées 

et chaméphytiques correspondantes. 

 

 

Figure 6 : individus isolés de Chênes lièges  au sein d’une pinède : configuration la plus fréquente dans l’est 

landais 
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 3. Propositions de rattachements phytosociologiques de quelques peuplements de Chênes lièges  

Les végétations forestières (annexe 5) 

Le groupe de relevés 6 correspond à des forêts calcicoles pour la plupart situées en dehors du 

plateau landais où Sorbus torminalis, Quercus pubescens et Erica vagans deviennent plus fréquentes. 

Le Chêne liège y est toujours plus ou moins présent mais de façon sporadique et relictuel. L’espèce 

réputée calcifuge pourrait n’y être que plantée et non spontanée. 

Les trois derniers groupes de relevés représentent les forêts acidiclines à acidiphiles où le Chêne liège 

apparait avoir son optimum dans le Néracais :  

- Le groupe 7 correspond aux forêts les plus acidiclines par la présence d’un cortège plus 

neutrocline (Dioscorea communis, Rubia peregrina, Crataegus monogyna) et l’absence ou la 

rareté des espèces les plus acidiphiles et notamment des Ericacées.  

- Les groupes 8 et 9 correspondent à l’aile acidiphile. Ce dernier groupe présente une 

fréquence en espèces des pelouses plus grande (Agrostis capillaris, Potentilla montana, 

Anthoxanthum odoratum…) du fait d’un couvert forestier moins dense. 

Afin de pouvoir proposer un rattachement phytosociologique, nous avons comparé les colonnes 

synthétiques des relevés de ces trois derniers groupes avec celles des communautés forestières les 

plus proches sur le plan floristique et synchorologique (Annexe 6) : 

- les chênaies lièges littorales du Pino pinastri – Quercetum suberis (Gehu 1969) Vanden Berghen 

1970 avec ses deux sous-associations ilicetosum aquifolii Géhu et Géhu-Franck 1984 et cytisetosum 

scoparii Géhu et Géhu-Franck 1984 ; 

- les chênaies pédonculées thermo-atlantiques du Periclymeno – Quercetum occidentale Lapraz 1963 

avec deux de ses sous-associations les plus xérophiles quercetosum Lapraz 1963 et arenarietosum 

montanae Timbal 1985. 

Contrairement aux chênaies lièges du littoral, rattachés traditionnellement aux forêts 

méditerranéennes des Quercetea ilicis Braun-Blanq. in Braun-Blanq., Roussine & Nègre 1952, nous 

n’observons pas de cortège d’espèces méditerranéennes. Arbutus unedo n’est pas connu de l’est des 

landes de Gascogne, et les autres espèces ponctuelles méditerranéennes comme Phillyrea 

angustifolia, Clematis flammula, Smilax aspera ou encore Daphne gnidium sont absentes de ce 

secteur. Seuls quelques rares individus de Cistus saliviifolius et bien évidement Quercus suber 

témoignent d’une légère influence méditerranéenne. Il est intéressant de noter qu’Arbutus unedo se 

retrouve à nouveau proche de peuplement de Chênes lièges à la forêt de Bouconne en Haute-

Garonne (Vassal, 1959). Nous excluons donc le rattachement à la classe des Quercetea ilicis pour 

toutes ces raisons même si le Pino pinastri – Quercetum suberis (Gehu 1969) Vanden Berghen 1970 

se situe à la limite de cette classe méditerranéenne notamment par la grande rareté de ces espèces 

méditerranéennes. 

 

En revanche, les chênaies liège de l’est du triangle landais semblent avoir plus leur place dans les 

forêts acidiclines à acidiphiles thermo-atlantiques du Quercion robori-pyrenaicae (Braun-Blanq., 

P.Silva, Rozeira & Fontes 1956) Rivas Mart. 1975 nom. nud. (art. 2b, 8) par la présence d’un cortège 
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acidicline à acidiphile et de taxons thermo-atlantiques comme Rubia peregrina, Quercus pyrenaica, 

Erica scoparia, Dioscorea communis… 

En comparant avec les relevés réalisés dans l’Entre-deux-Mers et le Médoc du Periclymeno–

Quercetum occidentale Lapraz 1963, association du Quercion robori-pyrenaicae la plus proche 

géographiquement, nous constatons quelques similarités mais aussi des différences notables 

(annexe 6). 

Premièrement, Quercus suber est absent de ces boisements tout comme la forte présence de 

chaméphytes. 

Plusieurs espèces plus mésophiles sont régulières dans le Periclymeno – Quercetum occidentale 

Lapraz 1963 et absentes de nos boisements à Chênes lièges du Néracais : Carpinus betulus, Quercus 

petraea, Coryllus avellana, Pulmonaria longifolia… Cela s’explique par des configurations plutôt 

drainantes où se positionnent les subéraies, limitant l’installation des espèces mésophiles et 

permettant le développement d’espèces plus xérophiles des Ulicenion minoris Géhu & Botineau in 

Bardat, Bioret, Botineau, Boullet, Delpech, Géhu, Haury, Lacoste, Rameau, J.M. Royer, Roux & 

Touffet 2004. 

L’absence d’espèces forestières typiques telle qu’Ilex aquifolium ou Ruscus aculeatus dans les 

boisements à Chênes lièges, pourtant fortement présentes dans les autres communautés du plateau 

landais, s’explique probablement par plusieurs facteurs. Tout d’abord les conditions drainantes 

évoquées plus haut limiteraient l’installation de ces espèces. De plus, le manque de maturité des 

forêts à Quercus suber du Néracais pourrait également expliquer cette rareté et la forte 

représentation de chaméphytes dans ces boisements. 

Il serait intéressant de pouvoir comparer nos relevés à la chênaie thermo-atlantique typique du 

plateau landais rattaché traditionnellement au Pino pinastri – Quercetum robori-pyrenaicae Timbal 

1985 em. Rameau 1996 nom. inval. Dans l’attente d’études complémentaires des forêts sur 

l’ensemble du plateau landais nous proposons de nommer provisoirement notre communauté 

Groupement à Quercus pyrenaica et Quercus suber. Ce syntaxon étant composé de taxons de 

groupes écologiques proche du Periclymeno – Quercetum occidentale arenarietosum montanae, il 

pourrait en constituer une simple variante. 

Enfin, il est à noter l’important coefficient d’abondance-dominance attribué au Chêne liège dans les 

relevés forestiers. Ce recouvrement est à nuancer, les relevés ayant ciblé les secteurs les plus denses 

en Chênes lièges. Toutefois, la seule présence de forts coefficients indique que des subéraies se 

maintiennent encore actuellement dans le secteur et ceux en dépit de l’abandon de la subériculture. 

Ces chênaies lièges sont la plupart du temps relictuelles du fait de la concurrence des autres espèces 

arborescentes et notamment de Quercus robur. En effet, le Chêne liège étant une espèce strictement 

héliophile, lorsque les conditions environnementales ne sont plus assez contraignantes pour d’autres 

espèces arborescentes, elle subit alors la concurrence et finit par disparaitre. De ce point de vue, 

cette espèce semble avoir une écologie et une dynamique proche de Quercus pyrenaica avec laquelle 

elle se retrouve régulièrement. 

 

Nous avons pu observer plusieurs de ces forêts ne contenant pas ou plus de Quercus suber alors que 

l’espèce était abondamment présente dans les parcelles alentours plus jeunes et plus ouvertes. 

Parfois, l’espèce se maintenait à l’état de rares individus épars voire de chandelles ou en bordure de 

ces boisements matures. 
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Figure 7 : Forêt mature du Periclymeno–Quercetum occidentale Lapraz 1963 où il reste un Chêne liège mort (centre de la 

photo) témoin d’une période où les conditions étaient plus propices (Durance – 47) 

La recherche de stations où les conditions écologiques sont réunies pour qu’une série du Chêne liège 

puisse s’exprimer reste à préciser.  

Les végétations préforestières acidiphiles (ourlets, landes et fourrés : annexe 4) 

Il est difficile de séparer certains ourlets et certaines landes acidiphiles de certaines forêts claires tant 

les différences floristiques ne sont pas évidentes. En effet, il apparaît parfois qu’un couvert forestier 

faible à moyennement dense de pins plantés n’a que peu d’influence sur la végétation 

chaméphytique et surtout herbacée. De plus, la gestion sylvicole perturbe les cortèges floristiques 

par une déstructuration des strates herbacées accentuant la difficulté de différenciation. 

Pour séparer ces végétations d’ourlets sous forêts claires, en plus de certaines espèces forestières 

typiques, nous nous sommes appuyés sur le recouvrement de la strate arborescente et notamment 

sur la présence de Pinus pinaster. Si ce dernier était inférieur à 50% nous avions plutôt tendance à 

intégrer ces relevés dans le groupe des ourlets ou des landes. 

Nous sommes également partis du principe qu’un recouvrement trop important en chaméphytes 

nous indiquait plutôt un faciès planté de pins de lande plutôt qu’une véritable forêt au sens 

phytosociologique. 

Les relevés d’ourlets sont assez homogènes, le groupe 2 est ainsi rattachable aux ourlets acidiphiles 

atlantiques du Conopodio majoris-Teucrion scorodoniae Julve ex Boullet & Rameau in Bardat, Bioret, 

Botineau, Boullet, Delpech, Géhu, Haury, Lacoste, Rameau, J.M. Royer, Roux & Touffet 2004. Au sein 

de ce groupe un cortège d’espèces plus forestières (Castanea sativa, Dioscorea communis, Hedera 

helix) témoigne d’une évolution vers ce milieu et de l’influence de la strate arborée. 
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Les landes semblent bien structurées et ce malgré la strate arborescente plus ou moins dense qui n’a 

que peu d’influence sur le développement du cortège forestier. Ces landes (groupe 3 et 4) 

correspondraient aux landes xérophiles de l’Arrhenathero thorei – Helianthemthum alyssoidis Géhu 

& Géhu-Franck caractérisées par Pseudarrhenatherum longifolium, Erica cinerea, Cistus lasianthus 

subsp. alyssoides et par l’absence d’espèces plus mésophiles. Il apparaît toutefois quelques 

particularités locales. La présence pour une partie des relevés (groupe 3) de Cistus umbellatus 

absente du reste du territoire Aquitain et de Festuca vasconcensis et Quercus suber également 

absentes de la diagnose de cette association en fait une variante locale tout à fait originale et 

intéressante qui pourrait avoir valeur d’association.  

Seulement 2 relevés de fourrés (groupe 5) ont pu être réalisés du fait de la ponctualité et de la 

déstructuration de ces milieux. Le Chêne liège n’y tient pas de place particulière, pourtant il semble 

jouer un rôle structurant important dans de nombreux autres fourrés plus évolués observés dans ce 

secteur en compagnie notamment de Quercus pyrenaica. Ces fourrés semblent pour la plupart 

pouvoir se ranger dans l’Ulici europaei – Cytision striati Rivas-Mart., Báscones, T.E. Díaz, Fern. Gonz. 

& Loidi 1991 de la classe des Cytisetea scopario - striati Rivas Mart. 1975 et prob. 

Il est intéressant d’observer que dans certains secteurs, le sol semble plus chargé en calcaire avec 

l’arrivée d’un cortège typique de pelouses calcicoles et surtout la présence de Juniperus communis. 

Ces communautés pourraient alors avoir plus leur place dans les Crataego monogynae – Prunetea 

spinosae Tüxen 1962. 

Les pelouses acidiphiles (Annexe 3) 

Les pelouses associées aux chênaies lièges n’ont été que très peu étudiées. Toutefois 8 relevés de 

pelouses ont pu être réalisés et permettent de présenter un aperçu de la diversité de ces milieux 

dans le Néracais. Ainsi, les pelouses témoignent des différents états dynamiques qui existent pour ce 

type de milieu, passant successivement des pelouses à annuelles du  Thero – Airion Tüxen ex Oberd. 

1957 aux pelouses pionnières du Miboro minimae – Corynephorion canescentis Loiseau & Felzines 

2007 jusqu’aux pelouses vivaces de l’Agrostion curtisii B. Foucault 1986. 

Les communautés du Thero – Airion sont des plus originales car elles renferment ici le rare 

Neoschischkinia elegans. Il en est de même avec l’Agrostion curtisii dont la présence de Festuca 

vasconsensis et dans une moindre mesure de Quercus suber et Koeleria arenaria en fait un cortège 

particulier.  

Il est à noter les relevés 20130627-NL05P et 20130613-NL12P qui présentent un mélange d’espèces 

calcicoles et acidiphiles constituant un type de pelouse particulier, les pelouses sablo-calcaires 

proches du Sileno conicae – Cerastion semidecandri Korneck 1974. 
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III. ELIGIBILITE DES PEUPLEMENTS NON LITTORAUX DE CHENE LIEGE D’AQUITAINE 

1. Préambule sur le principe de l’interprétation des textes réglementaires 

Le manuel d'interprétation des habitats de l'Union européenne précise bien la nécessité de "garder 

une certaine souplesse d'interprétation par les experts" (Commission Européenne, EUR 15/2, 1999). 

Il est ainsi admis que ce manuel "donne un cadre général aux habitats, les informations fournies 

pouvant ensuite faire l’objet d’un travail d’interprétation pour être adaptées précisément à chaque 

État membre". 

Ainsi, la plupart des Etats membres se sont dotés de documents constituant des guides 

d'interprétation adaptés à leur territoire national : 

- en France, les Cahiers d'habitats ont ainsi cette vocation de constituer un guide d'interprétation 

adapté au territoire français ; 

- en Espagne, pays qui partage avec la France une partie du secteur thermo-atlantique, le document 

nommé " Tipos de Hábitat de Interés Comunitarios de España" assure cette fonction. 

Ces guides ont pour vocation d’apporter une aide à l’identification des habitats d’intérêt 

communautaire mais le texte officiel reste celui de la Commission européenne (Manuel 

d’interprétation des habitats de l’Union européeenne). 

Enfin, le texte officiel de la Commission européenne est lui-même susceptible d’évoluer en fonction 

de l’amélioration des connaissances (meilleure caractérisation de l’habitat notamment). Les révisions 

successives qui paraissent régulièrement permettent d’inclure ces éventuelles modifications. 

C’est dans ce cadre que nous analyserons ici les problématiques relatives à l’éligibilité à la directive et 

émettrons si besoin des propositions permettant de dégager un schéma clair d’interprétation pour 

des subéraie de l’est du triangle landais. 

 

2. Discussions et propositions 

Au sein de l’annexe I de la Directive Habitats (Directive 92/43/CEE), les forêts de Chênes lièges sont 

inscrites sous l’unité UE 9330 « Forêts à Quercus suber » dans le groupe des « Forêts sclérophylles 

méditerranéennes » (annexe 8).  

Les manuels d’interprétation des habitats de l’Union européenne reprennent cette définition pour la 

préciser. Ainsi, ces subéraies sont désormais définies dans le EUR 28 comme « West-Mediterranean 

silicolous forests dominated by Quercus suber, usually more thermophile and hygrophile than 45.3 » 

et 4 sous-types sont retenus. Seul le dernier correspond au “45.24 Aquitanian cork-oak woodland ; 

Isolated Q. suber-dominated stands occuring either as a facies of dunal pine-cork oak forests or in a 

very limited area of the eastern Landes ». 

La définition est donc restreinte aux boisements sur sols siliceux et à dominance de Chêne liège ce 

qui n’était qu’implicitement évoqué dans la Directive Habitats. Il est également précisé un sous-type 

qui correspond à « des faciès des pinèdes dunaires (42.812) ou à une aire géographique limité à l’est 

des Landes ». Nous avons vu précédemment que les faciès des pinèdes dunaires du 42.812 avaient 
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fait l’objet d’une étude et qu’il avait été conclu qu’ils étaient à rattacher prioritairement à l’habitat 

d’intérêt communautaire UE 2180 (CAZE G., 2009, GAUDILLAT V., 2012) ; ils sont donc exclus du 9330.  

 

Figure 8 : Extrait du Manuel d’interprétation des habitats de l’Union européenne  (EUR 28) 

Ainsi, l’habitat est explicitement cité pour le secteur. Les forêts sur silice dominées par le Chêne liège 

de l’est du triangle landais seraient donc éligibles à l’habitat UE 9330. 

Par est du département des Landes, nous entendrons bien évidemment est des Landes de Gascogne, 

soit le secteur des Landes de Gascogne se trouvant sur le département du Lot-et-Garonne, et dans 

une moindre mesure des départements des Landes et de Gironde.  

De nouvelles précisions sont apportées dans les Cahiers d’habitats Natura 2000 (CH) dans lesquels 

l’unité 9330 est divisée en 5 types d’habitats élémentaires pour la France. Les peuplements de l’est 

des Landes sont distingués dans la fiche 9330-5 sous l’appellation « Subéraies sous Pin maritime de 

l’est landais » (annexe 10 et 11). 

Il est intéressant d’observer que seul le type d’habitat élémentaire 5 des CH concerne des 

végétations non strictement méditerranéennes. Toutefois, cela reste à nuancer puisque dans les 

« Tipos de Hábitat de Interés Comunitarios de España » l’UE 9330 est défini comme des boisements 

méditerranéens sous climat relativement océanique (Annexe 12). Le cortège méditerranéen y est 

cependant encore bien fourni (Arbutus unedo, Phillyrea angustifolia, Laurus nobilis, Smilax aspera… 

pour ne citer que les espèces également présentes en Aquitaine). 

Cette position est confirmée par le rattachement phytosociologique de ces habitats dans les CH. En 

effet, ils appartiennent tous aux forêts méditerranéennes des Quercetea ilicis Braun-Blanq. in Braun-

Blanq., Roussine & Nègre 1952 sauf le type 5 qui correspond aux forêts tempérées des Querco 

roboris-Fagetea sylvaticae Braun-Blanq. & Vlieger in Vlieger 1937. Au sein de cette dernière classe, 

les subéraies d’Aquitaine correspondraient à l’alliance thermo-atlantique du Quercion robori-

pyrenaicae (Braun-Blanq., P.Silva, Rozeira & Fontes 1956) Rivas Mart. 1975 nom. nud. (art. 2b, 8) 

pour les CH, ce qui est confirmé par l’étude phytosociologique des boisements à Chênes lièges du 

Néracais.  

La spécificité écologique des subéraies aquitaines est donc reconnue dans les CH et confirmée par les 

observations de terrains.  

Dans la fiche de déclinaison sous le titre 9330-5 « Subéraies sous Pin maritime de l’est landais » 

l’habitat semble réduit à des végétations non climaciques. Hors les populations du Marensin ne 
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correspondent pas à cette description (CAZE et al., 2008), il pourrait en être de même pour les 

peuplements denses et matures du Néracais.  

De plus, il est inclut dans cette fiche les « peuplements à individus dispersés se trouvant dans les 

cycles sylviculturaux du Pin maritime ». Nous pensons qu’il serait plus logique de ne pas intégrer dans 

cet habitat les individus de Chênes lièges isolés au sein de plantation de pin et cela pour plusieurs 

raisons. Ce cas de figure est courant dans ce secteur et étendrait cet habitat à la plupart des zones du 

Néracais, décrédibilisant ainsi l’intérêt des véritables forêts à Chênes lièges.  

Ces individus isolés rentrent pleinement dans le cycle de sylviculture et ne semblent pas menacés 

(observations très fréquentes de plantules et d’arbustes sous des pinèdes). 

Enfin, ces végétations sont souvent rattachées à d’autres habitats d’intérêt communautaire. Les 

individus qui ponctuent des landes sont ainsi rattachées aux landes sèches du 4030 et les 

peuplements jeunes et plus denses régulièrement en association avec le chêne tauzin correspondent 

aux Chênaies galicio-portugaises à Quercus robur et Quercus pyrenaica du 9230. 

En revanche les secteurs très riches en Chêne liège sous des plantations de pins pourraient à terme 

mener à de véritables subéraies et pourraient être considérés comme des habitats dégradés du 

9330. 

Nous pensons également que les individus isolés de Chênes lièges éparpillés dans les landes de 

Gascogne ne sont pas rattachables à l’unité UE9330 car il ne représente probablement que des 

témoins d’anciennes plantations (souvent en bordure de parcelles pour marquer les limites 

cadastrales) et qu’ils ne correspondent pas à des boisements mais plus à des individus seuls.  

 

Afin de confirmer le rattachement des chênaies de chênes lièges du Néracais à l’habitat 9330, il 

convient de voir si cet habitat est encore bien conservé dans ce secteur ou s’il est uniquement 

fragmentaire et relictuel. Pour cela, nous pouvons nous appuyer sur les relevés phytosociologiques et 

nos observations personnelles. Ainsi, même si le cas le plus fréquent est une sous-strate de jeunes 

arbres très clairsemés au sein d’une pinède, nous avons pu contacter à plusieurs reprises de 

véritables boisements plus ou moins denses en Chêne liège. Ces boisements lorsque le Chêne liège 

est dominant sont extrêmement rares et mériteraient des recherches plus approfondies afin d’en 

localiser de nouveaux. 

Il existe donc bien des forêts à Quercus suber non fragmentaire correspondant  à l’habitat 9330. Des 

investigations seraient désormais nécessaires pour répondre à la question de l’existence de véritable 

série de Chêne liège dans le Néracais dont Rey (1960) ne croit pas à l’existence ou si le Chêne liège 

est inféodé aux jeunes boisements. 
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IV. SYNTHESE 

1. Situations écologiques 

Le Chêne liège colonise donc des secteurs particulièrement drainants compensés en partie par la 

forte pluviométrie atlantique. Ces végétations probablement relictuelles d’une aire de répartition 

plus large se localisent principalement là où l’influence méditerranéenne est la plus forte c'est-à-dire 

sur les pentes exposées au sud-est. 

Les subéraies du Néracais sont uniques du fait de l’important cortège d’espèces mésophiles et de 

l’absence des espèces méditerranéennes. De ce fait elles sont à rattacher aux forêts acidiclines à 

acidiphiles thermo-atlantiques du Quercion robori - pyrenaicae (Braun-Blanq., P.Silva, Rozeira & 

Fontes 1956) Rivas Mart. 1975 nom. nud. (art. 2b, 8). 

En revanche, il n’a pu être tranchée l’existence d’une végétation climacique du Chêne liège dans le 

Néracais. 

 

2. Valeur patrimoniale et état de conservation 

Que ce soit au niveau écologique ou chorologique, la valeur patrimoniale des peuplements de Chêne 

liège du Néracais est indéniable. En effet, les populations du Néracais constituent la limite nord de 

l’aire de répartition du Chêne liège. 

Ces végétations sont également en association avec d’autres végétations particulières à ce secteur 

d’Aquitaine comme des pelouses sablo-calcaires à Armeria arenaria, des pelouses acidiphiles à 

Festuca vasconsensis et Koeleria arenaria, des fourrés acidiphiles à Juniperus communis... 

L’état de conservation de l’espèce semble également assez bon puisqu’elle se maintient fortement 

dans les plantations de pins. Quelques  boisements à Quercus suber pur ont également pu être 

observés. 

De plus, de nombreuses plantules et arbustes ont été contactés validant sa spontanéité et assurant le 

renouvellement de l’espèce dans ce secteur.  

 

3. Rattachement à l’habitat des « forêts à Quercus suber » du 9330  

Les forêts du Néracais où le Chêne liège domine seraient donc à rattacher aux forêts à Quercus suber 

du 9330.  

Il faudrait maintenant confirmer l’existence d’une végétation climacique à Quercus suber ou voir si la 

concurrence d’autres espèces forestières dans toutes les conditions écologiques conduirait à sa 

raréfaction.  

 

4. Possibilité de création de sites Natura 2000 

L’habitat des forêts à Quercus suber du 9330 n’est pas présent dans réseau Natura 2000 du domaine 

biogéographique atlantique en France. 
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La position géographique septentrionale et l’originalité écologique et floristique des subéraies de 

l’est du triangle landais en font une communauté fortement patrimoniale qui nécessiterait la 

création d’un site spécifique. La création d’un tel site serait légitimée par la présence d’autres 

habitats peu ou pas présents dans le réseau Natura 2000 en Aquitaine (4030, 6120*). 

La localisation la plus favorable serait à l’intérieur d’un triangle Réaup-Durance-Barbaste qui 

représente le cœur de l’aire de répartition du Chêne liège dans le Néracais. Il devra intégrer des 

secteurs où des subéraies relictuelles ont pu être observées et des secteurs de pinèdes riches en 

Chênes lièges dont le potentiel de restauration est important.  

 

5. Axes de recherche à explorer 

Des problématiques importantes n’ont pu être résolues dans le cadre de cette étude.  

Il serait donc nécessaire de poursuivre les recherches sur les forêts dominées par le chêne liège pour 

préciser la position phytosociologique et le déterminisme écologique. La présence d’une subéraie 

climacique pourrait ainsi être validée.  

Dans le cadre de la création possible d’un nouveau site Natura 2000, des localisations plus précises 

où le Chêne liège est encore fortement présent seraient à identifier. 
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ANNEXE 1 : LISTE DES COMMUNES DE PRESENCE DE 

QUERCUS SUBER AVANT LA PHASE D’INVENTAIRE DE 

TERRAIN 
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Commune Département Commune Département 

Birac 33 Feugarolles 47 

Cours-les-Bains 33 Fréchou 47 

Grignols 33 Houeillès 47 

Marions 33 La Réunion 47 

Sillas 33 Lavardac 47 

Arx 40 Mézin 47 

Baudignan 40 Moncrabeau 47 

Brocas 40 Pompiey 47 

Cère 40 Pompogne 47 

Escalans 40 Pont-du-Casse 47 

Gabarret  40 Poudenas 47 

Roquefort 40 Poussignac 47 

Ambrus 47 Réaup-Lisse 47 

Andiran 47 Rimbez-et-Baudiets 47 

Antagnac 47 Romestaing 47 

Anzex 47 Roquefort 47 

Aubiac 47 Sainte-Colombe-en-Bruilhois 47 

Barbaste 47 Sainte-Maure-de-Peyriac  47 

Beauziac 47 Sainte-Vite 47 

Boussès 47 Saint-Martin-Curton 47 

Buzet-sur-Baïse 47 Saint-Pé-Saint-Simon 47 

Casteljaloux 47 Saint-Pierre-de-Buzet 47 

Caubeyres 47 Sos 47 

Damazan 47 Villefranche-du-Queyran  47 

Durance 47 Xaintrailles 47 

Fargues-sur-Ourbise  47 
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ANNEXE 2 : EXTRAIT DE LA CARTE DE LA VEGETATION 

DE LA FRANCE (LASCOMBES & LEREDDE, 1953) 
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ANNEXE 3 : TABLEAU RASSEMBLANT LES RELEVES 

PHYTOSOCIOLOGIQUES DES PELOUSES 
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Agrostion curtisii  B. 

Foucault 1986

Miboro minimae - 

Corynephorion 

canescentis Loiseau & 

Felzines 2007 

Geranion sanguinei 

Tüxen in T. Müll. 1962

Code relevé 20130627-NL02P 20130613-NL15P 20130613-NL09P 20130703-NL02P 20130703-NL03P 20130626-NL05P 20130627-NL05P 20130613-NL12P 20130612-NL03P

Observateur NL NL NL NL NL NL NL NL NL

Commune DURANCE (47) LARTIGUE (33) DURANCE (47) REAUP-LISSE (47) REAUP-LISSE (47) BROCAS (40) REAUP-LISSE (47) ALLONS (47) ANDIRAN (47)

Date d'observation 27/06/2013 13/06/2013 13/06/2013 03/07/2013 03/07/2013 26/06/2013 27/06/2013 13/06/2013 12/06/2013

Surface du relevé 150 60 50 50 20 300 120 70 100

Recouvrement 50 30 70 40 60 90 80 75 80

Hauteur 0.3 0.2 0.2 0.1 0.2 0.2 0.1 0.3 0.3

Taxons de l'Agrostion curtisii

Agrostis curtisii KerguÃ©len, 1976 2

Simethis mattiazzii (Vand.) G.LÃ³pez & Jarvis, 1984 +

Helictochloa marginata (Lowe) Romero Zarco, 2011 1 +

Festuca vasconcensis (Markgr.-Dann.) Auquier & KerguÃ©len, 1976 1 + +

Taxons des Nardetea strict

Festuca nigrescens Lam., 1788 +

Agrostis capillaris L., 1753 + + 2

Anthoxanthum odoratum L., 1753 +

Danthonia decumbens (L.) DC., 1805 + +

Luzula campestris (L.) DC., 1805 +

Thymus pulegioides L., 1753 + 2 1 1 +

Erodium cicutarium subsp. bipinnatum (Cav.) Tourlet, 1907 + + +

Taxons des Melampyro - Holcetea et Calluno - Ulicetea

Cistus lasianthus subsp. alyssoides (Lam.) Demoly, 2006 1

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn, 1879 1 + +

Solidago virgaurea L., 1753 +

Erica scoparia L., 1753 +

Erica cinerea L., 1753 1 +

Calluna vulgaris (L.) Hull, 1808 1 +

Ulex europaeus L., 1753 +

Rubus L., 1753 +

Taxons du Miboro minimae - Corynephorion canescentis

Corynephorus canescens (L.) P.Beauv., 1812 1 3

Phleum arenarium L., 1753 1

Taxons du Thero - Arion et unités supérieurs

Hypochaeris glabra L., 1753 + +

Teesdalia nudicaulis (L.) R.Br., 1812 + + +

Rumex acetosella L., 1753 + + + 1

Aira praecox L., 1753 1 1 2 +

Arenaria serpyllifolia L., 1753 1 +

Logfia minima (Sm.) Dumort., 1827 1 + 1

Neoschischkinia elegans (Thore ex Loisel.) Tzvelev, 1968 1 2

Trifolium arvense L., 1753 + 1

Ornithopus perpusillus L., 1753 1

Vulpia myuros (L.) C.C.Gmel., 1805 2

Jasione montana L., 1753 + + 1

Aira multiculmis Dumort., 1824 1 +

Petrorhagia prolifera (L.) P.W.Ball & Heywood, 1964 + +

Briza minor L., 1753 +

Vulpia bromoides (L.) Gray, 1821 + + +

Sesamoides purpurascens (L.) G.LÃ³pez, 1986 +

Trifolium scabrum L., 1753 1 1

Medicago minima (L.) L., 1754 + +

Aira caryophyllea L., 1753 1 2 2 1 3 3

Tuberaria guttata (L.) Fourr., 1868 3 3 + 3 1 1 1

Trifolium striatum L., 1753 +

Taxons du Sileno conicae - Cerastion semidecandri

Armeria arenaria (Pers.) Schult. subsp. arenaria 2

Cerastium semidecandrum L., 1753 + 1

Koeleria arenaria (Dumort.) Ujhelyi, 1970 1 + 3

Helianthemum nummularium (L.) Mill., 1768 1 1 1

Silene gallica L., 1753 +

Taxons des Festuco - Brometea et Trifolio - Geranietea

Brachypodium rupestre (Host) Roem. & Schult., 1817 1

Asperula cynanchica L., 1753 +

Anacamptis pyramidalis (L.) Rich., 1817 +

Potentilla tabernaemontani Asch., 1891 +

Himantoglossum hircinum (L.) Spreng., 1826 +

Poterium sanguisorba L., 1753 + +

Blackstonia perfoliata (L.) Huds., 1762 + +

Briza media L., 1753 + +

Eryngium campestre L., 1753 + +

Hippocrepis comosa L., 1753 + +

Origanum vulgare L., 1753 + + 1

Catapodium rigidum (L.) C.E.Hubb., 1953 +

Quercus pubescens Willd., 1805 +

Bromopsis erecta (Huds.) Fourr., 1869 + + 4

Linum usitatissimum subsp. angustifolium (Huds.) Thell., 1912 3 +

Scabiosa columbaria L., 1753 + + +

Ononis spinosa subsp. procurrens (Wallr.) Briq., 1913 +

Sedum rupestre L., 1753 +

Taxons du Cicendion filiformis

Juncus bufonius L., 1753 +

Juncus capitatus Weigel, 1772 +

Taxons des Arrhenatheretea elatioris

Achillea millefolium L., 1753 + 1 1 + 1

Bellis perennis L., 1753 +

Leucanthemum vulgare Lam., 1779 +

Lotus corniculatus L., 1753 +

Medicago lupulina L., 1753 +

Trisetum flavescens (L.) P.Beauv., 1812 +

Oenanthe pimpinelloides L., 1753 +

Galium pumilum Murray, 1770 + +

Plantago lanceolata L., 1753 1 + +

Taxons compagnes 5 3 4 2 1 5 10 6 3

Sileno conicae - Cerastion semidecandri 

Korneck 1974
Thero - Airion  Tüxen ex Oberd. 1957 



Conservatoire Botanique National Sud-Atlantique 
 

 

Etat des lieux sur la présence en Aquitaine de l’habitat UE 9330 « Forêts à Quercus suber » en contexte non littoral – CBNSA 2014  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ANNEXE 4 : TABLEAU RASSEMBLANT LES RELEVES 

PHYTOSOCIOLOGIQUES DES OURLETS ET DES LANDES 

PARFOIS SOUS COUVERT FORESTIER 
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Hauteur moyenne de la strate A 15 30 15 12 10 20 20 10 10 35 35 25 30 25 10 30 25 12 5 8 12 15 30 25 10 30 15 20 35 35 25 25 30 10 20

Recouvrement de la strate a 65 70 90 5 60 5 20 20 5 40 50 60 40 60 85 80 60 50 70 70 80 95 80 95 85 25 20 25 35 20 50 80 70 55 70 25 50 70

Hauteur moyenne de la strate a 0.4 2 0.3 2.5 2 1 3 3 1 0.4 1 0.5 0.3 0.4 0.4 0.7 0.5 1.5 1 1.5 2 0.7 1.5 1.5 2 2 1 2 1.5 1 1 1 0.5 0.6 0.5 1 2 2.5

Recouvrement de la strate h 15 10 30 80 50 80 50 50 80 80 10 5 50 1 10 10 5 80 5 5 30 5 10 5 95 50 75 25 2 1 15 5 2 5 90 70 15

Hauteur moyenne de la strate h 0.5 1 0.6 1 1 1.5 2 2 1.5 0.9 0.5 0.5 0.4 0.2 0.7 0.3 0.7 0.5 0.4 0.5 0.6 0.8 1 0.4 0.5 1.5 0.4 0.4 0.5 0.2 0.6 0.8 0.4 0.1 0.7 0.6 1.5

Strate

Sorbus torminalis (L.) Crantz, 1763 A

Quercus pubescens Willd., 1805 A

Quercus suber L., 1753 A 2 2 1 2 + + + + 2 1 1 2 1 1 2 1 3 3 3 4 1 2 1 2 2 3 1 2 3 2 2 3 3 +

Quercus robur L., 1753 A 3 + 3 1 + + 2 + + + + + + + 1 + + 1 + 1

Quercus pyrenaica Willd., 1805 A 1 1 + 1 + 1 3 2 1 2 1 + 1 1 2 1 + + 2 1 2

Pinus pinaster Aiton, 1789 A 3 + 1 1 3 2 3 2 2 + 2 3 + 4 3 3 2 1 2 3 3 3 2 4

Castanea sativa Mill., 1768 A 1 1 + +

Robinia pseudoacacia L., 1753 A + + +

Populus tremula L., 1753 A + +

Quercus x andegavensis Hy, 1895 A +

Sorbus domestica L., 1753 A +

Ulmus minor Mill., 1768 A

Acer pseudoplatanus L., 1753 A

Hedera helix L., 1753 A + +

Lonicera periclymenum L., 1753 A

Prunus avium (L.) L., 1755 A

Quercus petraea Liebl., 1784 A +

Taxons des Calluno - Ulicetea 

Erica vagans L., 1770 a 4 3 4 3

Ulex minor Roth, 1797 a + 2 2 +

Cistus umbellatus L., 1753 a 2 3 2 1 + 1 1 3 +

Cistus lasianthus subsp. alyssoides (Lam.) Demoly, 2006 a 1 2 2 + + 2 1 + 1 1 1 1 1 + 2 + 1 + +

Erica cinerea L., 1753 a 1 1 1 2 1 2 2 3 3 1 1 1 3 + 3 1 2 3 3 2 2 2 2 3 2 2 2 1 1

Calluna vulgaris (L.) Hull, 1808 a + 1 2 2 2 3 3 3 2 4 3 3 3 4 2 4 + 2 2 1 3 3 3 3 4 4

Cistus salviifolius L., 1753 a +

Taxons des Cytisetea et des Franguletea

Ulex europaeus L., 1753 a + 2 1 1 + + 1 + 1 3 1 1 1 2 2 2 3 2 1 1 1 1 1 1 2 2

Erica scoparia L., 1753 a 1 + + 1 1 2 2 1 2 1 2 1 + 2 1 1 2 3

Cytisus scoparius (L.) Link, 1822 a 1 + 1 + 2 + 2 +

Frangula dodonei Ard., 1766 a + + + 1

Salix atrocinerea Brot., 1804 a 1

Taxons des Querco - Fagetea

Fraxinus excelsior L., 1753 a

Rosa sempervirens L., 1753 a

Rubus L., 1753 a 1 + + 3 + 1

Crataegus monogyna Jacq., 1775 a + + + +

Prunus spinosa L., 1753 a + +

Ligustrum vulgare L., 1753 a

Quercus pyrenaica Willd., 1805 a + + + + 2 1 1 1 2 1 1 1 +

Quercus suber L., 1753 a + 1 1 + + + + + + 1 1 + 1 + + 1 1 + 1 +

Pinus pinaster Aiton, 1789 a 2 2 + 1 1 1 2 + 1 1 1 1 + 1 + +

Quercus robur L., 1753 a 1 + + + 1

Castanea sativa Mill., 1768 a + + + + + + + +

Quercus pubescens Willd., 1805 a

Hedera helix L., 1753 a

Ilex aquifolium L., 1753 a

Taxons complémentaires 1 1 1 0 1 1 0 0 1 0 0 1 0 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 2 0 0 0 1 0 0 1 0

Taxons des Querco - Fagetea

Rubus L., 1753 h + + + + +

Dioscorea communis (L.) Caddick & Wilkin, 2002 h + + + + +

Hedera helix L., 1753 h 1 1 + + 2 2 + + 2 1 +

Rubia peregrina L., 1753 h 1 + 1 + 1 + + 1 1 1 +

Lonicera periclymenum L., 1753 h 1 + 1 + + 2 + + 2 + + + + 1 1 1 1 1 2 1 + 1 + + 1 1

Avenella flexuosa (L.) Drejer, 1838 h + + 3 1 3 +

Hypericum pulchrum L., 1753 h + +

Ruscus aculeatus L., 1753 h

Quercus suber L., 1753 h + + +

Brachypodium sylvaticum (Huds.) P.Beauv., 1812 h

Quercus robur L., 1753 h +

Holcus mollis L., 1759 h

Taxons des pelouses et ourlets acidiphiles

Molinia caerulea (L.) Moench, 1794 h + 1 1 1 1 1 + +

Teucrium scorodonia L., 1753 h + + + + +

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn, 1879 h 2 3 1 3 3 4 3 3 4 4 + 3 2 1 1 3 1 1 1 3 1 1 1 4 2

Pseudarrhenatherum longifolium (Thore) Rouy, 1922 h + 3 3 + 2 2 + + + + + + + 3 3 + + + 1 1

Arenaria montana L., 1755 h + + + + + + + 1 + + + +

Festuca vasconcensis (Markgr.-Dann.) Auquier & Kerguelen, 1976 h + + + + + +

Potentilla montana Brot., 1804 h + + + + 2 +

Agrostis capillaris L., 1753 h + +

Anthoxanthum odoratum L., 1753 h

Hypochaeris radicata L., 1753 h +

Senecio sylvaticus L., 1753 h + +

Rumex acetosella L., 1753 h +

Danthonia decumbens (L.) DC., 1805 h + +

Jasione montana L., 1753 h +

Clinopodium vulgare L., 1753 h

Simethis mattiazzii (Vand.) G.LÃ³pez & Jarvis, 1984 h + + + +

Melampyrum pratense L., 1753 h 1 1

Helictochloa marginata (Lowe) Romero Zarco, 2011 h + 1 + + 1 +

Solidago virgaurea L., 1753 h + + + + + + +

Carex pilulifera L., 1753 h +

Hypericum linariifolium Vahl, 1790 h

Taxons complémentaires 1 1 2 0 2 1 0 0 1 0 5 5 1 2 0 0 0 2 1 1 0 0 0 0 1 2 1 0 1 1 0 0 0 0 0 0 2 0
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ANNEXE 5 : TABLEAU RASSEMBLANT LES RELEVES 

PHYTOSOCIOLOGIQUES DES FORETS 
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Recouvrement de la strate A 50 95 80 30 30 80 50 60 90 70 50 80 70 30 60 80 20 85 35 40 60 40 50 40 35 25 95 60 35 50 20 90 80 20 60 70 75 80 60 30 30 45 50 60 20

Hauteur moyenne de la strate A 15 20 25 10 15 20 20 20 20 20 15 30 20 20 30 20 15 30 10 35 20 25 15 20 30 15 15 35 40 35 35 20 20 15 20 15 15 20 25 20 30 35 40 25 15

Recouvrement de la strate a 70 50 50 25 30 2 35 5 5 1 1 5 5 5 10 50 60 20 5 50 5 30 10 25 15 10 60 5 15 30 20 30 10 5 10 20 40 70 30 30 10 50 30 5 20

Hauteur moyenne de la strate a 1 3 2.5 2 1.5 1 1 1.5 2 2.5 1.5 1 2 1 4 3 2.5 3 1 2.5 2 2 2 1.5 2 2 0.6 1.5 1 2 1.5 1.5 2 0.8 1.5 1.5 2 2 1 1.5 0.8 1.5 1.5 1 1.5

Recouvrement de la strate h 80 30 75 30 90 95 70 20 75 75 95 70 95 80 80 25 50 90 50 50 40 40 60 20 50 30 40 50 10 90 80 70 30 20 20 60 10 90 40 75 20 50 70

Hauteur moyenne de la strate h 0.4 0.2 1 1 0.5 0.5 0.5 0.2 0.5 1 1 0.8 1 1 1.5 0.2 0.9 1 0.6 0.4 1 0.7 0.6 0.5 1 0.2 1 1 0.5 1 0.4 0.6 1 0.7 0.9 0.9 1 0.3 0.8 0.5 0.5 1 1

Strate

Sorbus torminalis (L.) Crantz, 1763 A 2 2 +

Quercus pubescens Willd., 1805 A 2 4 2 + + 3 2

Quercus suber L., 1753 A 3 + 1 2 2 2 2 3 2 + 3 3 + 3 3 3 + 2 2 1 + 2 3 3 1 1 3 2 3 2 2 3 3 2 1 2 2 3 3 + 1 1 1 3 1

Quercus robur L., 1753 A + 4 2 + 3 + 2 2 3 1 1 1 3 1 3 2 4 1 2 + + 2 + 1 + 2 2 1 + + + 1 2 +

Quercus pyrenaica Willd., 1805 A 2 1 3 1 3 3 1 3 1 2 2 2 2 2 1 + 2 2 2 2 1 2 1 2 1 4 3 2 1 1 2 2

Pinus pinaster Aiton, 1789 A + + + + 1 1 2 3 2 + 3 3 2 + 2 3 3 3 3 3 3 2 3 2 2 1 2 2 2 2 3 +

Castanea sativa Mill., 1768 A 2 2 + 2 2 1 + + 1 + +

Robinia pseudoacacia L., 1753 A 2 2 + + 2 1 1

Populus tremula L., 1753 A + 2

Quercus x andegavensis Hy, 1895 A + +

Sorbus domestica L., 1753 A +

Ulmus minor Mill., 1768 A + +

Acer pseudoplatanus L., 1753 A +

Hedera helix L., 1753 A

Lonicera periclymenum L., 1753 A 2

Prunus avium (L.) L., 1755 A +

Quercus petraea Liebl., 1784 A

Taxons des Calluno - Ulicetea 

Erica vagans L., 1770 a + 1 +

Ulex minor Roth, 1797 a + +

Cistus umbellatus L., 1753 a + + +

Cistus lasianthus subsp. alyssoides (Lam.) Demoly, 2006 a + + + + + +

Erica cinerea L., 1753 a + + 1 1 1 + 2 + 2 + 1 2 + + 2 2 + 3 1 1 1 1 2 2 1 + 1 +

Calluna vulgaris (L.) Hull, 1808 a 1 1 1 1 2 1 + 1 + 2 1

Cistus salviifolius L., 1753 a + 1

Taxons des Cytisetea et des Franguletea

Ulex europaeus L., 1753 a 1 2 + 1 + + 2 + 1 3 + 2 1 1 2 2 2 + + 1 1 3 3 1 2 2 + 1

Erica scoparia L., 1753 a 1 2 1 1 + + 2 1 2 2 + 1 2 + 1 +

Cytisus scoparius (L.) Link, 1822 a 2 + + 2 2 2 3 + + 1 + + + + + + + 2 1

Frangula dodonei Ard., 1766 a + + +

Salix atrocinerea Brot., 1804 a

Taxons des Querco - Fagetea

Fraxinus excelsior L., 1753 a

Rosa sempervirens L., 1753 a

Rubus L., 1753 a 3 1 + 1 1 + + + 2 + + +

Crataegus monogyna Jacq., 1775 a + 2 2 + + + + + + + + + + +

Prunus spinosa L., 1753 a + 3 1 2

Ligustrum vulgare L., 1753 a 3 +

Quercus pyrenaica Willd., 1805 a 2 + 1 1 + + + 1 1 2 + 1

Quercus suber L., 1753 a + + + + + 1 3 1 1 + + + + 1 +

Pinus pinaster Aiton, 1789 a 1 + + + 1 +

Quercus robur L., 1753 a + 2 1 1 2 + 2

Castanea sativa Mill., 1768 a + + + + + + + 1

Quercus pubescens Willd., 1805 a 2 +

Hedera helix L., 1753 a 1 + 2

Ilex aquifolium L., 1753 a +

Taxons complémentaires 0 0 2 0 0 1 1 2 1 1 0 2 2 1 0 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 1 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0 1 0 1 0 0 1 1

Taxons des Querco - Fagetea

Rubus L., 1753 h + 2 1 + + +

Dioscorea communis (L.) Caddick & Wilkin, 2002 h 1 + + 1 + + + + + + +

Hedera helix L., 1753 h + 3 1 2 + 1 2 3 1 + 4 3 3 1 3 + 1 1 2 2 + 1 + 1 2 + 1 +

Rubia peregrina L., 1753 h 3 + 2 1 2 3 2 2 1 + 2 2 1 + 1 + 1 1 1 1 + + + + + + 1

Lonicera periclymenum L., 1753 h + 3 2 1 + 2 3 3 + 4 1 3 2 2 3 2 1 + 1 2 2 1 1 1 1 + 2 3 + + 1 1 1 + 2 1

Avenella flexuosa (L.) Drejer, 1838 h 2 + + + + 2 2 3 + 2 1 2 1 1 1 1 + 2

Hypericum pulchrum L., 1753 h + + 1 +

Ruscus aculeatus L., 1753 h + + +

Quercus suber L., 1753 h + +

Brachypodium sylvaticum (Huds.) P.Beauv., 1812 h +

Quercus robur L., 1753 h 1 +

Holcus mollis L., 1759 h + 2 1 1

Taxons des pelouses et ourlets acidiphiles

Molinia caerulea (L.) Moench, 1794 h + 3

Teucrium scorodonia L., 1753 h + 2 2 2 2 1 + +

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn, 1879 h 2 1 4 3 4 3 5 2 2 4 4 3 4 1 2 3 4 3 3 2 4 + 4 3 2 2 3 2 + 2 2 1 2 2 +

Pseudarrhenatherum longifolium (Thore) Rouy, 1922 h 1 + 1 1 3 2 4 1 + + 4 + + + 1 + 1 1 2 3 +

Arenaria montana L., 1755 h + + + + + 1 1 1 + 1 + + + + + + + + 1 1 1

Festuca vasconcensis (Markgr.-Dann.) Auquier & Kerguélen, 1976 h 1 + + +

Potentilla montana Brot., 1804 h + + + + 1 + + + 1 1 + + +

Agrostis capillaris L., 1753 h + 2 1 2

Anthoxanthum odoratum L., 1753 h + + + + 1 +

Hypochaeris radicata L., 1753 h + + +

Senecio sylvaticus L., 1753 h + + + 1 +

Rumex acetosella L., 1753 h + + + +

Danthonia decumbens (L.) DC., 1805 h + + + + + + + +

Jasione montana L., 1753 h + +

Clinopodium vulgare L., 1753 h + + + + + +

Simethis mattiazzii (Vand.) G.LÃ³pez & Jarvis, 1984 h 1 + + +

Melampyrum pratense L., 1753 h + 1 + + +

Helictochloa marginata (Lowe) Romero Zarco, 2011 h 1 + + 2

Solidago virgaurea L., 1753 h + + +

Carex pilulifera L., 1753 h 1

Hypericum linariifolium Vahl, 1790 h +

Taxons complémentaires 2 0 4 4 1 4 10 1 2 0 5 2 9 2 1 5 1 0 0 2 0 0 0 0 2 0 0 0 1 1 0 0 0 1 0 1 0 1 14 0 4 2 1 2 1
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ANNEXE 6 : TABLEAU SYNTHETIQUE DES RELEVES DES 

CHENAIE LIEGES DU NERACAIS, DU MARENSIN ET DES 

CHENAIES PEDONCULEES DU PLATEAU LANDAIS 
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Numéro de relevé synthétique 1 2 3 4 5 6 7 8 9

Nombre de relevé 4 15 19 48 11 24 7 84 27

strate

Quercus suber L., 1753 A 2 V V IV V V V + +

Quercus robur L., 1753 A 3 IV IV IV V IV III V V

Pinus pinaster Aiton, 1789 A 4 V V V III V V III II

Quercus pyrenaica Willd., 1805 A I V IV III II II

Castanea sativa Mill., 1768 A II II II II V

Quercus petraea Liebl., 1784 A III III

Prunus avium (L.) L., 1755 A I I II

Carpinus betulus L., 1753 A + IV

Sorbus torminalis (L.) Crantz, 1763 A I + IV

Robinia pseudoacacia L., 1753 A II I

Quercus pubescens Willd., 1805 A I I

Populus tremula L., 1753 A I I

Quercus x andegavensis Hy, 1895 A I I

Sorbus domestica L., 1753 A I

Ulmus minor Mill., 1768 A I

Acer pseudoplatanus L., 1753 A I + +

Hedera helix L., 1753 A III III

Lonicera periclymenum L., 1753 A I

Taxons méditerannéens

Arbutus unedo L., 1753 a 4 II III III I I

Cistus salviifolius L., 1753 a 4 II II I

Phillyrea angustifolia L., 1753 a +

Phillyrea latifolia L., 1753 a r

Osyris alba L., 1753 a r

Taxons des landes acidiphiles

Cistus lasianthus subsp. alyssoides (Lam.) Demoly, 2006 a r I III

Erica cinerea L., 1753 a 4 IV IV IV II V III

Calluna vulgaris (L.) Hull, 1808 a 3 + II II III + +

Erica vagans L., 1770 a I

Ulex minor Roth, 1797 a I +

Cistus umbellatus L., 1753 a I

Taxons des fourrés pauvres acidiphiles

Ulex europaeus L., 1753 a 3 V V IV III IV IV III IV

Erica scoparia L., 1753 a 3 I II + II III I I III

Cytisus scoparius (L.) Link, 1822 a 4 I1 II II II III II I III

Frangula dodonei Ard., 1766 a 2 II III I I I IV III

Taxons des forêts tempérées

Quercus suber L., 1753 a 3 III IV I III III

Pinus pinaster Aiton, 1789 a 2 II II I II I

Quercus robur L., 1753 a III II I I II

Rubus L., 1753 a 4 IV IV II I IV IV V

Crataegus monogyna Jacq., 1775 a 2 IV III II III I III III V

Ilex aquifolium L., 1753 a V IV III I III III

Prunus spinosa L., 1753 a I I + V

Corylus avellana L., 1753 a I I III

Euonymus europaeus L., 1753 a I I III

Populus tremula L., 1753 a I I I II

Pyrus cordata Desv., 1818 a II II

Cornus sanguinea L., 1753 a + III

Rosa sempervirens L., 1753 a + III

Sorbus domestica L., 1753 a I I I II

Quercus pyrenaica Willd., 1805 a II III I

Fraxinus excelsior L., 1753 a + I

Ligustrum vulgare L., 1753 a + I

Ulmus minor Mill., 1768 a I I + I

Laurus nobilis L., 1753 a + I

Viburnum opulus L., 1753 a + I

Acer campestre L., 1753 a I

Crataegus germanica (L.) Kuntze, 1891 a I

Betula pubescens Ehrh., 1791 a +

Humulus lupulus L., 1753 a + +

Robinia pseudoacacia L., 1753 a II II

Lonicera periclymenum L., 1753 a I

Juniperus communis L., 1753 a I

Sambucus nigra L., 1753 a I

Vitis L., 1753 a I

Juglans regia L., 1753 a I

Quercus pubescens Willd., 1805 a I

Hedera helix L., 1753 a I I

Castanea sativa Mill., 1768 a I I III
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Numéro de relevé synthétique 1 2 3 4 5 6 7 8 9

Nombre de relevé 4 15 19 48 11 24 7 84 27

strate

Taxons méditerranéens
Arbutus unedo L., 1753 h 1 I I

Smilax aspera L., 1753 h 1 + r

Phillyrea angustifolia L., 1753 h + +

Taxons des forêts tempérées

Polypodium vulgare L., 1753 h II II

Ruscus aculeatus L., 1753 h III III II I I III V

Rubus L., 1753 h III II I IV V

Dioscorea communis (L.) Caddick & Wilkin, 2002 h 1 + + IV I II V

Hedera helix L., 1753 h 1 V V IV IV IV I V IV

Rubia peregrina L., 1753 h 3 V V IV IV III V III V

Lonicera periclymenum L., 1753 h 3 V V IV V IV V V V

Avenella flexuosa (L.) Drejer, 1838 h IV II III III III II

Hypericum pulchrum L., 1753 h r I I I V

Pulmonaria longifolia (Bastard) Boreau, 1857 h + IV

Brachypodium sylvaticum (Huds.) P.Beauv., 1812 h r + III

Festuca heterophylla Lam., 1779 h I I

Fragaria vesca L., 1753 h + I

Sanicula europaea L., 1753 h + I

Potentilla sterilis (L.) Garcke, 1856 h + I

Arum italicum Mill., 1768 h + I

Taxons des pelouses et ourlets acidiphiles
Teucrium scorodonia L., 1753 h 2 IV IV III II I II III IV

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn, 1879 h 2 V IV IV V IV V V IV

Pseudarrhenatherum longifolium (Thore) Rouy, 1922 h III II III V III III

Arenaria montana L., 1755 h + II III III II +

Potentilla montana Brot., 1804 h II II IV I +

Clinopodium vulgare L., 1753 h II III + I

Agrostis capillaris L., 1753 h II I III II

Anthoxanthum odoratum L., 1753 h r I I III I III

Danthonia decumbens (L.) DC., 1805 h I I I II I I

Melampyrum pratense L., 1753 h I I I III IV

Betonica officinalis L., 1753 h II IV

Euphorbia amygdaloides L., 1753 h I + II

Luzula forsteri (Sm.) DC., 1806 h I I I III

Lathyrus linifolius var. montanus (Bernh.) Bässler, 1971 h III

Ajuga reptans L., 1753 h I II

Stellaria holostea L., 1753 h II I

Melica uniflora Retz., 1779 h I

Carex sylvatica Huds., 1762 h I

Rumex sanguineus L., 1753 h I

Viola reichenbachiana Jord. ex Boreau, 1857 h I

Viburnum lantana L., 1753 h I

Festuca vasconcensis (Markgr.-Dann.) Auquier & Kerguelen, 1976 h I I I I

Autres taxons occasionnels 2 1 2 48 38 23 29 29 31

1 Pino pinastri – Quercetum suberis  (Gehu 1969) Vanden Berghen cytisetosum scoparii  Géhu et Géhu-Franck 1984

2 Pino pinastri – Quercetum suberis  (Gehu 1969) Vanden Berghen  ilicetosum aquifolii  Géhu et Géhu-Franck 1984 

3 Pino pinastri – Quercetum suberis  (Gehu 1969) Vanden Berghen 

4 Pino pinastri – Quercetum suberis  (Gehu 1969) Vanden Berghen (Caze et al. 2009)

5 Groupe de relevés 7

6 Groupe de relevés 8

7 Groupe de relevés 9

8 Periclymeno – Quercetum occidentale  Lapraz 1963 arenarietosum montanae  Timbal 1985

9 Periclymeno – Quercetum occidentale  Lapraz 1963 quercetosum   Lapraz 1963 
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ANNEXE 7 : RELEVES COMPLEMENTAIRES DANS LE 

NERACAIS 
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Numéro de relevé 1 2 3 4 5

Code relevé 20141112-PL01 20141112-PL03 20141112-PL02 20141112-PL04 20141112-PL05

observateur LAFON Pierre LAFON Pierre LAFON Pierre LAFON Pierre LAFON Pierre

commune REAUP-LISSE (47) FARGUES-SUR-OURBISE (47) CAUBEYRES (47) DURANCE (47) REAUP-LISSE (47)

date_obs 12/11/2014 12/11/2014 12/11/2014 12/11/2014 12/11/2014

Surface de relevé 40 800 600 900 1000

Recouvrement de la strate A 70 70 70 80

Hauteur moyenne de la strate A 28 19 26 26

Recouvrement de la strate a 70 2 8 10 5

Hauteur moyenne de la strate a 1.5 2 1.5 4 4

Recouvrement de la strate h 70 70 40 90 70

Hauteur moyenne de la strate h 0.3 0.4 0.5 0.7 0.3

Recouvrement de la strate bryolichénique 90 7 35 10

Taxon strate

Quercus suber L., 1753 A 4 r 2

Hedera helix L., 1753 A + r r

Quercus robur L., 1753 A 4 3 5 4

Quercus pyrenaica Willd., 1805 A 3 r +

Pinus pinaster Aiton, 1789 A r r

Carpinus betulus L., 1753 A r

Castanea sativa Mill., 1768 A r

Robinia pseudoacacia L., 1753 A 1

Rubus ulmifolius Schott, 1818 a 2

Juniperus communis L., 1753 a 2 r

Quercus suber L., 1753 a + +

Cytisus scoparius (L.) Link, 1822 a r r r

Erica scoparia L., 1753 a 4 2 r

Pinus pinaster Aiton, 1789 a 2 r r r

Hedera helix L., 1753 a 1 r + +

Ulex europaeus L., 1753 a r 1 r r

Quercus robur L., 1753 a 1 + 2

Castanea sativa Mill., 1768 a + +

Crataegus monogyna Jacq., 1775 a + 1

Quercus pyrenaica Willd., 1805 a 1

Sorbus torminalis (L.) Crantz, 1763 a r

Frangula dodonei Ard., 1766 a r r

Carpinus betulus L., 1753 a r

Corylus avellana L., 1753 a 2

Robinia pseudoacacia L., 1753 a +

Euonymus europaeus L., 1753 a r

Frangula dodonei Ard. subsp. dodonei a

Taxons acidiphiles

Lonicera periclymenum L., 1753 h + 1 1 1 +

Pteridium aquilinum (L.) Kuhn, 1879 h 3 3 3 2

Erica cinerea L., 1753 h 3 1

Calluna vulgaris (L.) Hull, 1808 h 3 r r

Arenaria montana L., 1755 h 1

Asphodelus albus Mill., 1768 h +

Betonica officinalis L., 1753 h r

Euphorbia dulcis subsp. angulata (Jacq.) Bonnier & Layens, 1894 h r

Pulmonaria longifolia (Bastard) Boreau, 1857 h r

Quercus pyrenaica Willd., 1805 h +

Pseudarrhenatherum longifolium (Thore) Rouy, 1922 h r r

Avenella flexuosa (L.) Drejer, 1838 h 1 r

Pinus pinaster Aiton, 1789 h r r

Rubus L., 1753 h + 1

Teucrium scorodonia L., 1753 h 2 r

Carex pilulifera L., 1753 h 1 2

Potentilla montana Brot., 1804 h r r

Quercus suber L., 1753 h + r

Hypericum pulchrum L., 1753 h r

Molinia caerulea (L.) Moench, 1794 h +

Ulex europaeus L., 1753 h r

Danthonia decumbens (L.) DC., 1805 h +

Taxons neutroclines

Hedera helix L., 1753 h 1 2 2 3 1

Rubia peregrina L., 1753 h 2 2 2 1 1

Quercus robur L., 1753 h 2 r 2 1

Crataegus monogyna Jacq., 1775 h r + +

Carex flacca Schreb., 1771 h +

Quercus robur x Quercus pyrenaica h r

Clinopodium vulgare L., 1753 h r

Sorbus domestica L., 1753 h r

Sorbus torminalis (L.) Crantz, 1763 h 1

Polygonatum odoratum (Mill.) Druce, 1906 h r

Dactylis glomerata L., 1753 h r r

Castanea sativa Mill., 1768 h + + r

Ruscus aculeatus L., 1753 h 2 5 2

Viola riviniana Rchb., 1823 h r r r

Fraxinus excelsior L., 1753 h r

Brachypodium sylvaticum (Huds.) P.Beauv., 1812 h r

Carpinus betulus L., 1753 h +

Brachypodium rupestre (Host) Roem. & Schult., 1817 h 4

Euonymus europaeus L., 1753 h +

Euphorbia amygdaloides L., 1753 h +

Ligustrum vulgare L., 1753 h 1

Robinia pseudoacacia L., 1753 h r

Relevé 1 : manteau acidiphiles de suberaie du Cytisetea scopario - striati  Rivas-Mart. 1975

Relevé 2 à 5 : Forêts acidiphiles du Quercion robori - pyrenaicae  (Braun-Blanq., P.Silva, Rozeira & Fontes 1956) Rivas Mart. 1975 nom. nud. (art. 2b, 8)
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ANNEXE 8 : EXTRAIT DE LA DIRECTIVE 92/43/CEE DU 

CONSEIL DU 21 MAI 1992 TRADUCTION 
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ANNEXE 9 : EXTRAIT DE LA TRADUCTION DU MANUEL 

D’INTERPRETATION EUR 15/2 
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Figure 7 : Extrait du Manuel d’interprétation EUR 15/2 
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ANNEXE 10 : FICHE 9330 TIREE DES CAHIERS 

D’HABITATS 
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ANNEXE 11 : DECLINAISON 5  DE LA FICHE 9330 DES 

CAHIERS D’HABITATS 
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ANNEXE 12 : EXTRAIT DES « TIPOS DE HABITAT DE 

INTERES COMUNITARIOS DE ESPAÑA » 
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